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-La corporation des ferblantiers 4 Bois-le-Due.

(Het blikwerkersgilde te *s.-Hertogenbosch.)

Jai acheté au commencement de cette année
a un antiquaire de Bois-le-Duc, un anneau avec
41 méreaux 1) ovales, en cuivre, de 462—341
mM. (muntmeter STEPHANIK), troués et numé-
rotés au revers de N° 1—41. Le droit porte,
en trois lignes, les mots: HET - BLICK /
WERCKERS / GILDE 2) gravés au burin.
J'attribuais immédiatement ces pi¢ces a Bois-
le-Duc 4 cause de la gravure et de la forme

1) Provenant d’une ancienne famille de cette ville.
z) Bien des exemplaires difftrent assez par la gravure,
cest pourguol nous avons fait graver un exemplajre avec

la légende fautive: BLICK — WERCKEKS.
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des lettres et je ne me suis pas trompé. Jai
appris, griace a l'obligeance extréme du savant
archiviste de cette ville, M. Hrzenmawns, que
les ferblantiers formaient, comme dit 'article
4 et 15 du Gildekaart de 1548 de cette ville,
une subdivision de la corporation des mar-
chands (Aramersgélde), car ils furent plutot
considérés comme des marchands que comme
des ouvriers. Ils ne formaient pas une corpo-
ration a part mais leur association en avait
toutes les apparences. Leurs membres n’étaient
pas nombreux, d'ou le nombre modeste de
41 méreaux. M. Dirgs dans ses »Noord-Neder-
landsche Gildepenningen”. Deel 11, (bl. 1—g45)
r'en fait aucune mention.

Chevalier M. A. SNOECK.

Bois-le-Duc, Juillet 1893.





